
ALERTE PATRIMOINE
FICHE 24 Le lycée Leloup-Bouhier

Source : brochure éditée pour le « Centenaire de l’Ecole Professionnelle devenue Ecole pratique de Commerce et de 
l’Industrie – historique de l’Ecole ». (collection P. Leray) 
Texte et images : Yvette Bellet, mai 2015

Programme d’origine : établissement d’enseignement
Adresse : 11 boulevard de Launay
Propriétaire : Ville de Nantes
Occupant actuel : néant
Situation : zone UA - périmètre des abords d’un Monument Historique (place Mellinet)
Protection particulière : protégé au titre du Plan Local d’Urbanisme - liste du patrimoine nantais

	 Le 3 septembre 1833, le Conseil Municipal de Nantes décide la création d’une Ecole Primaire Supérieure 
dont les plans sont approuvés un mois plus tard. Cette école ouvre, sous la direction de Monsieur Arsène 
Leloup,  le 2 novembre 1834 au 49 rue Saint Léonard 
dans des bâtiments provisoires. En 1840, l’école 
est transférée, toujours à titre provisoire, rue des 
Coulées qui sera baptisée plus tard rue Arsène Leloup.

	 En 1851, elle devient « Ecole Professionnelle ». 
Suite à la progression des effectifs, le Conseil Municipal 
de Nantes décide en 1880 sa reconstruction avenue 
de Launay. Les plans sont dessinés par Monsieur 
Demoget, architecte en chef de la ville. L’inauguration 
des nouveaux bâtiments a lieu le 15 octobre 1882.

	 L’école s’adaptera aux évolutions de la société, aux réformes scolaires et institutionnelles pour achever sa vie en 
septembre 2014, date à laquelle les formations et les élèves sont accueillis au nouveau lycée international de Nantes.

	 En parcourant l’avenue de Launay, le passant est attiré par la façade de 
l’immeuble de l’Ecole pratique de commerce et d’industrie de garçons, à laquelle le 
nom de deux de ses directeurs est donné « Ecole Leloup-Bouhier », nom qui reste 
dans les mémoires des générations d’enseignants, des personnels de direction, de 
surveillance, administratifs et de services et bien sûr des élèves l’ayant fréquenté. 

	 La fermeture de cet établissement, redevenu municipal,  nécessite une 
décision d’urgence quant à son avenir pour protéger les éléments les plus 
remarquables des bâtiments d’origine que les passants peuvent admirer et 
donner une vie à des locaux voués à une dégradation plus ou moins rapide 
s’ils restent fermés durant des années (ou occupés très partiellement).
 
Détail de la façade du lycée Leloup-Bouhier, état 2015

L’école pratique de Garçons  de Commerce et d’Industrie


